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direction de son curé, Monsieur le chanoine Sylvestre, le di­
manche 3 Août 1913. 500.

44 EME. La paroisse des Sept Allégresses, sous la direc­
tion du Rev. P. Ladislas o. m. ; le dimanche 3 Août. 600

45 EME. Les paroisses de Ste Genevièvç et de Batiscan,
avec leurs curés, Messieurs Lesieur et Bellemare, le jeudi 7 
Août 1913. 750

46 EME. Les Tertiaires et Zouaves des Trois-Rivières,
conduits par le Rev. P- Ladislas o. ni. ; le dimanche après-midi, 
17 Août 1913. 300

47 EME. Les Séraphiques des Trois-Rivières, sous la con­
duite du R. P. Daniel o. m ; le dimanche 31 Août 1913. 30

* * *

Vous connaissez sans doute la boutade de ce farceur de 
Montpellier qui n’aimait pas les médecins et adressait à leur 
patron cette prière :

Saint Roch, le jour de votre feste 
Je promets un pain à votre chien,
Si vous voulez nous rendre la peste 
Et nous délivrer des médecins.

En voilà un qui ne tenait pas trop à la santé conférée ou con­
servée par l'art médical !___

Certes il avait tort car le médecin nous est parfois d’un grand 
secours, même quand la peste ne nous poursuit pas, comme 
au temps de St Roch.

Le médecin, ici-bas, rend ou conserve la santé du corps : 
mais plus savant est l’art de celui qui rend, conserve ou amé­
liore la santé de l’âme.

C’est pourquoi s’il y a tant de pèlerinages de nos jours c’est 
pour obtenir de Dieu non seulement des secours temporels,


